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Je n'ai pas de d’une élection, eans avoir jamais 
la bougie consulté le peuple à cet égard, 
i bien que les conservateurs con¬ 
nussent avant les élection, le dé 
averses ficit de $300,000, dû à l'action 
d'un Sénat partisan. 

A ce propos il a cité le “Tele- 
grain” Mars 1899. reproduisant 
les déclarations de M. McMillan 
à ce sujet 
M. Bertrand 


thermomètre, mais ] 
fond en plein jour sous la tente 
comme dehors. Ces chaleurs 
sont coupées par des 
torrentielles et glaciales 

Discipline,—La discipline est 
bonne. Cependant chacun a le 
droit de faire ce qu’il veut. 

L’autre jour j’ai été témoin de 
l'incident suivant. Un jeune 
Bœr demandait au général bœr 
l’autorisation de rentrer chez lui. 
Le général refusait, mais, comme 
le j-une homme insistait, le 
général lui dit : 

—Si tu pars, je tue ton cheval. 

—Alors je m’en irai à pied. 

—Suit ! fit le général. Et 
d’un coup de revolver il abattit 
le cheval. 

Etat-major.—Le général Jou- 
bert étant malade a été remplacé 
par le général Botha. On a vu 
partir Joubert avec un certain 
plaisir, car il n’est pas assez actif, 
ni assez audacieux. 

Le général Botha est beaucoup 
plus vigoureux. Il a trente-six 
ans. Son armée comprend la 
division Lucas Meyer, la division 
Erasmus, la division Sehalck- 
Burger. Botha prendrait volon¬ 
tiers l’offensive, mais ses génér¬ 
aux n’en veulent pas. 

— 

Erasmus a été un moment 
accusé par son collègue Meyer 
qui lui reprochait d’avoir laissé 
Céfiler à ses pieds un corps 
anglais qu’il pouvait anéantir 
L’incident été étoutfé. Nean¬ 
moins un parent du général, le 
commandant Erasmus, a été 
déféré à un conseil de guerre. 


Imprimé par A. GAUVIN 


Toutes communications devront être 
adressées 

Boite 1309. - - - Winnifeo, Man. 


Nous tronvous dans un journal 
français. "L’Eclair” les notes 
su.iuantes envoyées par un officier 
f&nçais servant au Transvaal 

Camp de Glencoe, 25 ma’-s.— 
Je continue à vous envoyer, des 
notes recueillies an hasard des 
champs de bataille. Inutile de 
vous dire que je n’ai pas tout 
ce qu’il faut pour écrire. On 
verse ici plus de sang que 
d’encre. Faites donc de ces 
renseignements l’usage qu’il 
vous conviendra. 

Volontaires étrangers,— Les 
volontaires étrangers sont beau¬ 
coup moins nompreux qu’on ne 
se l’imagine. En voici l’énu¬ 
mération ; 

Italiens, commandés par le 
capitaine Riociardi, ayant 20 
hommes au plus, marchent avec 
les commandos du général 


L’administration n’est pas responsable de 
articles ou correspondances dûment signés. 


a ensuite abordé 
l’étude financière de la question, 
successicessent en ce qui concer¬ 
ne, les municipalités, puis les 
Banques, les Corporations, et en¬ 
fin les chemin de fer. 

II ne discute point, le princpe 
de la taxe directe, mais s’objecte 
à l’opportunité de son applica¬ 
tion à la Province de Manitoba 
dans les circonstances actuelles 

Nous somme une province 
jeune, nous avons besoin du ca¬ 
pital étranger pour nous déve¬ 
lopper et tout ce qui tend à res¬ 
treindre Pexpcnsion de ce capi¬ 
tal, porte préjudice aux intérêts 
du peuple. 

Il a finit, en démontrait que 
notre politique Provinciale est 
aujourd’hui soumise aux inté¬ 
rêts de la politique iédérale ; 
c’est la crainte de discréditer le 
Sénat qui a provoqué la taxe 
directo dont on veut doter la 
Province. 

Quelle différence avec l’ancien 
gouvernement dont la politique 
était si nettement et si exclusi¬ 
vement provinciale. 

M W. Lagimodière député de 


ABONNEMENTS 

Canada ftt Etats-Unis. 

Europe (compris le poit). 

Strictement payaHe d'amiue. 


tarif des annonces 

1ère insertion, par ligne. 

Chaque insertion subséquente. 

N. B.—Les annonces de naissances, 
riagse sépultures seront insérées au tau: 


LA GUERRE 


Roberts parait avoir de la 
difficulté à protéger ses commu¬ 
nications : Une dépêche de 

Kroonstadt, eu date de dimanche, 
mais arrêtée par le censeur, dit 
qu’un des convois qui se diri¬ 
geait sur Liudley a été intercepté 
par les Bœrs et forcé de s’arrêter. 
On craint ici à Londres que 
l’événement soit plus grave que 
la dépêche le dit. On admet 
que le convoi a dû taire halte, 
mais il pourrait bien y avoir plus 
que cela. Il pourrait bien avoir 
été pris. Ce matin une dépêche 
Pint erm arisbn rff annonce 


Allemands, sous les ordres du 
commandant Krantz et compre¬ 
nant 100 hommes environ. 

Irlandais, divisés en deux 
brigades de cent hommes à peu 
près chacune, commandées, la 
première par le colonel Blake, la 
seconde par le commandant 
Linge. 

Français, commandés par le 
lieutenant Galopeau, avec 30 
hommes au plus A ce groupe 
il faut ajouter le détachement du 
colonel de Villebois-Mareuil 
comprenant 50 hommes et 
opérant isolément. 

Le lieutenant d’Armentières 
(votre serviteur) est attaché à 
l’état-major du général Botha. 

Le commandant Eybert est à 
l’hôpital de Prétoria (Volks- 
hospiteâl) depuis son arrivée. 

Hollandais, divisés en deux 
brigades, l’une commandée par 
le major Schrœder avec 70 
hommes opérant dans l’Orange, 
l’autre sons les ordres du capi¬ 
taine Edwards et formant un 
corps spécial d’éclaireurs. 

Russes.—Les Russes sont les 
moins nombreux. Un ancien 
officier de l’armée du tsar, très 
connu sur les boulevards de 
PariÊ, a réussi à grouper un 
petit corps. Comme le chef est 
connu surtout pour avoir été 


La Véraiidrye a clos le débat, le 
gouvernement ayant renoncé à 


quelque chose de pire encore au 
côté du Natal. Ou admet que 
c’est un désastre. Le colonel 
Bethune en effet télégraphié que 
dans sa marche sur Newcastle il 
est tombé daus une embuscade 
dressée par les Bœrs à six milles 
de Vryheid, et que toute sa 
brigade a été faite prisonnière 
outre 66 qui ont été tués. 

Ces deux événements mon¬ 
trent que les Bœrs entendent 
continuer la guerre. Four 'ma 
part j’ai toujours vu avec grande 
défiance la rapidité et surtout 
l’aisance avec laquelle les Rœrs 
semblaient fuir devant nos 
troupes dans leur retraite sur le 
Transvaal J’ai crains et je 
crains encore qu’elles ne soient 
attirées dans des pièges- L ap¬ 
proche, sans molestation, de 
notre cavalerie, à 40 milles de 
Johannesburg, ne me dit rien 


répondre aux membres de l’ap¬ 
position qui ont parlé. 

M. Lagimodière a parlé d’une 
manière sensée et judicieuse ; 
ses remarques portaient le ca¬ 
chet de la sincérité et du bon 
sens. 

Il s’est élevé contre la taxe 
de $20,000 qu’on voulait impo- 
-er aux municipalités déjà si 
surchargées par suite des obli¬ 
gations qu’elles ont à rencon¬ 
trer 

Nos cultivateurs ont déjà 
trop de peines à prendre le des• 
sus, dans un pays neuf comme 
le notre, où une grande partie de 
la population se compose de 
colons qui débutent pour pou¬ 
voir supporter un pareil accrois¬ 
sement de taxes. 

D’autant qu’en fin de compte 
ce sont eux encore qui auraient à 
payer, les taxes imposées sur les 
corporations et sur les chemins 
de fer» 

Les uns éleveraient le taux de 
leur intérêt, les autres le tarif des 
transports. 

En somme, nos représentants 
en chambre ont défendu énergi¬ 
quement les intérêts de notre po¬ 
litique de notre population rura¬ 
le contre la politique des “Ta- 
xeux.” 

Le vote pris sur la motion 
Greenway a donné au gouverne¬ 
ment une majorité de 7 voix. 

La Chambre a ensuite com¬ 
mencé la discussion des estimés. 


Législature Provinciale 


La Législature Rrovinciale n’a 
siège la semaine dernière que 
trois jours'et s’est ajournée pour 
la iête de la Reine jusqu’à Lundi 
de cette semaine. La discussion 
a continué sur le Budget. 

présenté nne 


Séance de l’Association Métisse 
St Joseph, le 1er juin chez M. 
Joseph St. Germain pour y déci¬ 
der des mesures à prendre pour 
célébrer la fête annuelle. 


M. Greenway 
motion condamnant la taxe di¬ 
recte de $20.000 imposée aux 
municipalités, et, indiquant com¬ 
me moyen de rencontrer l'arrié¬ 
ré, la vente à l’encan d’une par¬ 
tie des terres provinciales. 

Un certain nombre d’orateurs 
des denx côtés de la chambre ont 
pris part aux débats. 

M. Colin Campbell député de 
Morris, et ministre coadjuteur, 
s’est distingué par l’aprêté de ses 
critiques, contre l’ancien gouver¬ 
nement ; critiques aussi injustas 
que peu fondées et M Myers dé¬ 
puté de Minnedosa n'a pas eu de 
peine à démolir tout ce châ¬ 
teau de cartes, eu s’appuyant sur 
le rapport même de la commis¬ 
sion Royale, qui décidément 
tourne de plus en plus à la con¬ 
fusion du parti conservateur. 

M. S. A. D. Bertrand, député 
de St. Boniface à fait ses débuts 
comme orateur parlementaire, 
et son discours qui a duré au 
delà d’une heure a produit une 
impression très favorable. 

Après avoir exprimé sa sur¬ 
prise de la conduite tenue par le 
gouvernement depuis l’ouvertu¬ 
re de la Session, et trouvé étran¬ 
ge le silence gardé par lui sur sa 
politique, tandis qu’il consacrait 
tout son temps à critiquer les ac¬ 
tes dn dernier gouvernement, il 
a montré que le pays demande à 
connaître ce que lui réserve l’a¬ 
venir, le passé n’a plus d’effet 
sur les intérêts du peuple. Le 
gouvernement n’a fait connaître 
son opinion ni sur la question 
des Ecoles, ni sur la Prohibition 
promise ni sur sa politique de 
chemin de fer. 

Il s’est objecté au principe de 
la taxation directe amenée par le 
gouvernement, su lendemain 


On demande des Agents 


Vous remarquerez aans ce 
numéro la gande liste de cadeaux 
gue nous donnons gratuitement 
avec commande par la malle de 
$1 00 ou $2.00 de thé ou café, etc., 
de différentes valeurs, pour 60 
jours seulement, ou jusqu’à ce 
qu’un asrent soit nommé dans votre 
distrit. Nous donnerons à vos pra¬ 
tiques ou à vos amis chaque 
article mentionné dans la liste de 
$1.00 ou $2.00 et si vous voulez 
solliciter puelques amis et former 
un club de commandes et nous 
envoyer 25 commandes de $1.00 ou 
$2.00 ou 15 de $2.00 chacune, nous 
vous ferons cadeau d’une montre 
solidement plaquée en or. boîtier 
fermé, garantie tenir le temps, à 
remontoir et sur diamants rich¬ 
ement gravée, dessin artistique— 
pour dames ou messieurs.—Cet ex¬ 
tra sera pour vous-même, vous le 
recevrez gratuitement comme 
prime pour avoir fait connaîre nos 
thés etc. Faites une commande 
d’essai. Agents demandés, salaire et 
commission. 

GKEAT PACIFIC TEA CO., 

1464 rue Ste-Catherine, 
Montreal, Que. 


TOUJOURS CELUI-LA 


Si vous toussez, prenez du 
baume rhumal; si vous êtes 
enrhumé, prenez " du BAUME 
RHUMAL ; si vous avez la bron¬ 
chite, prenez du baume rhumal, 
toujours du baume rhum ai.. 65 
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Jeudi, 31 Mai 1900. 

M. D’HKLLENOOURT, 

Rédacteur et directeur. 

Boite 1309, Winnipeg, Man. 


nous les fournit. si l’on sait utiliser la loi actuelle, 

En effet, l’article 6 de cette avec un désir sincère et ioyal 
même loi, dit en toute lettre. j d en tirer parti, l’on peut a 
“ Le département d’Education l’aide de l’article 6, et des pré- 
a le droit de fixer les rè- cedents établis, arriver pro- 
gle#J non en désacord avec les chainement à un réglement 
principes de la loi, pour en assu- définitif deg difficultés scolaires 

rer l'exécution. , rTT . 

. de Winnipeg. 

Si les commissaires des Ecoles NqU8 avong donc raison de 
de Winnipeg se croient liés* par prétendre que la raot ion votée 


La vraie solution. l’article 7 ils le sont également ggt poUr le moin8 

- par l’article 6 de la même loi. prématarée . 

La motion votée dimanche C’est-à-dire,que le Département - ■ « — - -- 

nier par un petit groupe de | d’Education a juridiction sur eux £, a prospérité S’aCOentUO 


par l’article 6 de la même loi. 
C’est-à-dire,que le Département 


dernier par un petit groupe de d’Education a juridiction sur eux La prospérité S’aCOOntUS 

catholiques de Winnipeg. don- pour l’applicatîûta de la loi. - 

nant à leurs délégués le dioit C’est là un principe évident; flos bleus qui s’en vont 
de s’adresser aux gouvernements et il est bien surprenant d’enten- c l ama nt partout que Laurier à 
provincial et fédéral pour obte- dre M. Marrin prétendre le con- trahi ses promesses, se gardent 
nir le redressement des justes traire, alors que le Secrétaire de bien de mentioner le développe- 
griefs de la minorité catholique la commission scolaire de la ville, m ent sans cesse croissant de no- 
en notre ville, est pour dire le consulté, admet lui même cette tr e commerce, 
mnins nrpmaturée. juridiction Le Parti liberal avait promis 


moins, prématurée. 

Avant que d’entamer une ac- Nous avons donc le droit, nous 8 >ji arr ivait au pouvoir, de déve- 
tion de ce genre, il eut convenu catholiques de Winnipeg, de l 0 pp er notre commerce, et de 
d’épuiser auparavant tous les nous adresser au Département d onner au peuple la prospérité, 
moyens que nous offrait la d’Education, pour lui soumettre et cette promesse il l’a tenu au 

loi elle-même, pour arriver à nos I e cas, et d’en appeler à sa déci- de ] a de toute attente. 

sion, pour savoir, si l’interpréta- jj su fgt pour s’en convaincre 

Des explications fournies par tion de l’avocat de nos compa- de j e tter un coup d’œil sur les 
MM. Marrin et Carroll, se déga- triotes protestants est vraie ou ra pp 0r t 8 officiels qui viennent 

ge nettement l’opinion de ces fausse. d’être publiés pour les 10 pre- 

Messieurs ; que la loi de 1897 Si le Département d Education m j ers m ois d e l’année courante, 
n’a été et ne peut être d’aucune consulté, déclare que cette inter- Nos importations ont augmen- 
utilité pour la minorité de Win- prétation est fausse ; que l’arti- v é de $24,355,251 sur la période 
n i neff d e 7 na P as P or tée generale correspondante de 1899. 


Le Parti liberal avait promis 


d’être publiés pour les 10 pre¬ 
miers mois de l’année courante. 
Nos importations ont augmen- 


Le total de ces importations a 
été de $149,597,374 qui se décom¬ 
posent ainsi : 

Marchandises imposables $87,- 

472,837. 

Marchand’’ses en franchise 
$55,830,922. 

Monnaie et lingots $6,283,615' 
L’on remarquera le chiffre 


mpeg. ---*-— i- r*- lui i^B|AU(iuainc uc 10 vv. 

Cette opinion est erronnée en q u 011 veut lui donner, mais Le total de ces importations a 
ce qui concerne le passé, car D a qu une portée restreinte été de $149,597,374 qui se décom- 
c’est grâce à la loi de 1897 et au aux seules écoles où se trouvent posen t ainsi : 
prin< ipe de conciliation posé P ar avance des éleves de diffé- Marchandises imposables $87,- 

par cette loi qu’ont pu être ob- rentes dénominations, ainsi que . 4^2,837. . 

tenus les diplômes accordés en uous le prétendons, qu arrivera- Marchandises en franchise 

mars dernier aux frères et sœurs t-il ■ ^ $55,830,922. 

de nos écoles de Winnipeg. Les commissaires des Ecoles Monnaie et lingots $6,283,615' 

Obtenir pour notre corps en- de Winnipeg seront tenus de se L’on remarquera le chiffre 
seignant religieux les qualifica- conformer à cette décision ; et considérable des marchandises 
tions requises par la loi était la I objection tombée, leur respon- qu j en t ren t en franchise, c’est là 
première condition à remplir sabilité dégagée vis à vis du une p reuve irréfutable du dégre- 
avant que de tenter aucune dé- peuple, ils n auront plus aucun vemen t opéré par le parti libéral 
marche. prétexte pour refuser d’entrer en sur l e tarif. 

Ce point nous l’avons gagné, arrangement. Nos exportations accusent un 

grâce à un labeur incessant et Voila, la véritable marche à excédent de $19,530*202 sur l’an- 
habile ; pendant des mois et des suivre pour le moment, et cette nde dernière, 
mois nous n’avons cessé d’agir et P° rte 8a lut, c’est le règlement f aut no ter que cette augmen- 
de demander, jusqu’à ce qu’enfin ^^7 qui nous 1 offre encore. tation porte toute entière sur les 
justice nous fut faite. Q r > uous pouvons affirmer har- marchandises de provenance ca* 

Il est juste de dire que les diment dès maintenant, que la na dienne qui ont augmenté de 
commissaires catholiques de décision du Département d Edu- |16,399,150, tandisque l’exporta- 
Winnipeg, n’ont pris aucune cation ne peut pas faire de dou- tion des marchandises étrangères 

part à ces démarches, et ce suc- tes - au contraire a diminué de $2,- 

cès nous le ,, devons surtout à uous sera favorable. 500.000. 

l’habileté de notre représentant II existe en effet deux préce- Ce 8eul fait indique l’ aC crois- 
dans l’Advisory Board, M. S. A. dents 1 un a 1 oplar Point, 1 au- 8ement de oduction de nQg - n . 
D. Bertrand. tre a Inverness, ou nous avons eu dugtrieg nati(maleg 

Mais sans le règlement de 8 rencontrer semblable difficulté, 

-.or.* , ... snsfMtpp nnr l’inturrvrAiotîftn /lo Depuis quatre années, notre 


vement opéré par le parti libéral 
sur le tarif. 

% 

Nos exportations accusent un 


Il faut noter que cette augmen¬ 
tation porte toute entière sur les 


part à ces démarches, et ce suc¬ 
cès nous le „ devons surtout à 
l’habileté de notre représentant 


au contraire a diminué de $2,- 
500.000. 

Ce seul fait indique l’accrois¬ 
sement de production de nos in¬ 


Mais sans le règlement de à rencontrer semblable difficulté, 
1897 nous n’aurions point eu de s ^ sc jtée P ar ^ interprétation de 
représentant catholique dans ^ ar ticle 'L et dans les deux cas, 


commerce n’a cessé d’augmen- 


ii^icsrmaui uauiuiiuue uans » à.,.- _ 

l’Advisory Board, et cV S t encor, nous .von, obtenu gain de c.n- nmte , * 

ce même règlement qui a per- ' . ._ perité, .ans pré édente dana notre 


• XI l a . , _ < • , , . I • . MVHV, uwuu ui OI cuouic UQUO UUIIC 

n... d ob emr la qnahficafon dn C eat notre tnterpretat.on qui hjstoire ]a prBaye irrécu8>We 

personnel religrem enseignant. • * » m P° rte ' de 1, bonne administration et de 

Donc, qnoiqn’en puissent pen- N ™ 8 pourrons s'il le faut, la sage politiqae du parti libe- 

ser certains catholiques de Win- entrer dans le détail de ces deux ra j 

nipeg, il est faux de dire, que le cas ! ce ne serait pas sans profit. , . , 

règlement de 1897 n’a été d’au- Mais pour l’heure présente, notre Toujours partisan 
cune utilité pour la minorité de affirmation suffit. _ 

notre ville, jusqu’à ce jour. Ainsi donc, les délégués des La culture du lin a depuis plu- 

Le fait est là, nous avons ga- Catholiques de Winnipeg, sont sieurs années pris une extension 
gné le premier point, celui sans tenus avant toute autre démarche considérable dans la Province de 
lequel nous ne pouvions rien à commencer par celle là ; tant Manitoba ; l’année dernière, la 
entreprendre. qu’ils ne l’auront pas tentée, ils ré olte a été de plus do 300,000 

Mais le champ d’action de la n ’ont P a « le droit de venir minots de graine de lin, tandis- 
loi de 1897 ne s’arrête pas là. prétendre comme ils l’ont fait, que dans le reste du Dominion, 
Il est bien vrai que nous 9 UC loi de 1897 ne peut en elle se montait en tout à 75,000 
nous trouvons arrêtés par l’in- aucune façon régler la difficulté minots. 

terprétation défavorable donnée actuelle. Le Manitoba yend ]ft plng 

à la clause 7 de cette loi. Il en est des lois, comme des gmnûe part de sa récolte aux ma- 

L’opinion du conseil légal de outil®- nufatures de l’Est, et pour facili- 

la Commission Scolaire de Win- Mettez le meilleur outil du ter les transactions, il était né* 

nipeg nous a été défavorable. monde entre les mains "d’un cessaire d’établir une inspection, 
Assurément, c’est un fâcheux homme qui ne l’a jamais manié, et de fixer les differents grades 
contre temps, et peut-être eut-on il n’en tirera rien de bon, il se commerciaux. 

put éviter cette difficulté, si l’on dépitera, et finalement le dé- Les manufacturiers de l’Est 
eut adopté une ligne de conduite clarera détestable. | aus8i bien que la cbambr e de 

plus réservée. Ce sera encore bien pire si, par commerce de Winnipeg récla- 

Mais, ce n’est pas là un obsta- avance, l’ouvrier a de la préven- maient cette mesure, 
cle insurmontable il nous reste tion contre votre outil. Le gouvernement a donc pré- 

d’autres cordes à notre arCeh Notre conviction absolue, senté une loi à cet effet. Cette 
c’est la loi de 1897 ( elle même qui Jî^sée sur des faits précis, est que, ' loi a été votée par la Chambre 


d’autres cordes à notre aré^et 
c’est la loi de 1897‘elle même qui 


des Communes. 

Les Sénateurs tories, fidèles à 
leur tactique d’opposition contre 
toutes les mesures du gouverne¬ 
ment, ont bataiPé contre cette 
loi, donnant pour raisons, que 
la mesure prévue pour le Mani¬ 
toba devait s’appliquer à tout le 
Domiuion. 

M. le Sénateur Bernier a parlé 
dans le même sens. 

Avec beaucoup de raison le 
Fbee Press lui a reproché son 
attitude partisanne, étrange de 
la part d’un sénateur Manito- 
bain. 

En effet, si le Manitoba 
n’avait rien à souffrir de ce que 
la mesure fut étendue à tout le 
Dominion puisque notre Pro¬ 
vince produit une graine de lin 
supérieure à celle des provinces 
de l’Est, il aurait cependant été 
fort préjudiciable aux intérêts 
des cultivaveurs Manitobains de 
voir rejetter la loi proposée. 

Or, le gouvernement avait dé¬ 
claré ne pouvoir accepter que sa 
loi fut modifiée dans le sens pro¬ 
posé par l’opposition. 

Rendre la mesure générale 
c’était créer de nouvelles chargés 
d’inspecteurs pour des provin¬ 
ces qui produisent un montant 
insignifiant de cette graine ; 
c’était grèver inutilement le 
budget. Le gouvernement avait 
donc mille fois raisous. 

Donc le Sénateur Bernier ris¬ 
quait par son opposition de pri¬ 
ver notre Province d’une loi 
absolument nécessaire, et en 
cela le Free Press a parfaite¬ 
ment le droit de lui reprocher 
son attitude. 

Le Manitoba eut mieux fait 
de se taire. Le seul coupable de 
partisannerie en tout ceci c’est 
le sénateur Bernier ; il reste fi¬ 
dèle à ses traditions. 

Ca Promet 

Le premier budget du gou¬ 
vernement Macdonald n’est pas 
de nature à inspirer confiance, 
pour l’avenir de notre Province. 

Le déficit avoué est de $190,- 
000, malgré les $170,000 d’im¬ 
pôts nouveaux inventés par nos 
bons conservateurs. 

Ce qui en réalité constitue un 
excédent de $360,000 des dépen¬ 
ses sur les revenus. 

Et nous ne connaissons point 
encore quel sera le montant du 
budget supplémentaire. Mais.il 
y a mieux encore ; M. Myers à 
découvert dans les estimés 
déposés par le gouvernement une 
somme de $45,500 affectée au 
Manitoba and N. W. Railway 

qui n’a pas été comprise dans les 
totaux. 

C’est donc en réalité un déficit 
de $235,500 qu’accuse le budget. 

C’est à dire que le déficit laissé 
par le gouvernement G-reenway, 
par suite de l’action du sénat, 
étant de $260,000, le gouverne¬ 
ment de M. H. J. Macdonald fait 
payer au peuple $170,000 d’im¬ 
pôts nouveaux pour payer 
$24,500 sur le déficit précèdent ? 
Jolie politique? 

Que ditez vous aussi de cet 
escamotage de $45,000 dans les 
comptes publics ? 

[ L’Imperialisme 

Parler d’Imperialisme est cho¬ 
se aisée; en parler avec bon sens 
est plus difficile ; mais il est 
impossible, de définir et préciser 
ce en quoi consiste exactement 
l’Impérialisme ; car au train 
dont vont les choses il y aura 


bientôt, autant de variétés d’im¬ 
périalisme, qu’il y a de variétés 
de roses, et vous savez que les 
horticulteurs ont renoncé à les 
compter. 

Nous avons, suivant les tem¬ 
péraments et suivant les circon¬ 
stances, l’Impérialisme parle¬ 
mentaire, l’Impérialisme com¬ 
mercial, l’Impérialisme militaire, 
l’Impérialisme à l’eau de rose 
et l’Impérialisme incandescent. 

Le mot est si large, si indéfini, 
que chacun peut à sa guise se 
confectionner un petit impéria¬ 
lisme de circonstance, qui répon¬ 
de à ses goûts et à ses aspira¬ 
tions. 

Ainsi s’explique l’engouement 
dont jouit actuellement l’Impé¬ 
rialisme. 

Sir Chs. Tupper, l’habile hom¬ 
me, à lui seul, en a déjà crée 
deux variétés bien distinctes: 
l’Impérialisme à tout crin qu’il 
cultive en province anglaise, 
et l'Impérialisme anodin, qu’il 
vient de greffer à Québec et à 
Montréal, pour l’usage des cana- 
diens-français conservateurs. 

Cette dernière variété, est fort 
hybride et pour la définir, il est 
nécessaire de recourir au voca¬ 
bulaire des Bas-Normands. 

C’est un impérialisme, qui 
n’est pas un impérialisme, tout 
en étant nn impérialisme. 

Il importait, vous le compre¬ 
nez bien, de ménager les sus 
ceptibilités de Québec et Sir Chs 
Tupper est l’homme de toutes 
les délicatesses ! 

Sir Chs Tupper eut inventé la 
chauve souris et le caméléon, 
si le Créateur n’avait pris les 
devants. 

En réalité, tous ces Impéria 
lismes, proviennent tous, de 
greffes fournies par l’arbre de la 
politique ; un arbre qui porte 
des fruits fort amers. 

L’Impérialisme est né de la 
politique ; il a servi à M. Cham¬ 
berlain pour se hisser au pinacle, 
et Sir Chs Tupper voudrait bien 
s’en aider pour enjamber le fan 
teuil de premier ministre. 

La culture de l’Impérialisme 
au Canada date déjà d’une épo¬ 
que assez lointaine. 

La ligne de la Fédération Im¬ 
périale dont Str Chs Tupper fut 
l’un des jardiniers dès 1875, 
l’acclimata chez nous. 

De 1880 à 1896 le parti con¬ 
servateur au Canada a cultivé 
avec des soins jaloux l’Impéria¬ 
lisme, et s’en servait déjà à cette 
époque pour la plus grande gloi¬ 
re du parti tory. 

Mais, c’était alors plutôt une 
plante de serre chaude ; le jou¬ 
jou de quelques amateurs politi- 
ciens. 

L’idée, vague, indéfinie, devait 
séduire la grande majorité de 
nos compatriotes anglais. 

Le mot exhalait un certain 
parfum de jingoisme bien pro¬ 
pre à flatter l'odorat de tout an¬ 
glo-saxon. 

La vision de l’Empire, mira¬ 
ge grandiose, chatouillait déli¬ 
cieusement, l’orgueil fort légiti¬ 
me de tout sujet anglais et sym- 
thétisait le sentiment de supé¬ 
riorité universelle dont aimait à 
se prévaloir la race anglo-saxon¬ 
ne. 

On ne songeait guère alors, au 
moins dans la masse du peuple, 
à se demander comment et sous 
quelle forme se réaliserait ce sen¬ 
timent ; ni en quoi consistait 
l’Impérialisme. 

Le mot suffisait, ou plutôt l’i¬ 
dée, et l’on peut dire qu’à cette 

(Suite à la 5ème page.) 









ECOLE DE COUPE CARTES 


CANADUN 


EDOUARD «TOBIN, Marchand 

de Boia, d’instruments d’Agriculture. —- 
Agent pour la renie de terrain» aux envi¬ 
ron» de St -Claude, à proximité des Sta¬ 
tions. ^Paiement» faciles, bas prix. 

SAINT-CLAUDE, Man. 


Votre Habillement pour les 


leur du monde. Médaillé d’or au World 
Fair et diplômes de première classe aux 
expositions de Toronto et Montréal. 

Actuellement adopté par des milliers 
de couturiers en vogue en Europe comme 
en Amérique, Sera envoyé pour en juger 
à tout tailleur. 

Instructions complète» jiar lettres aux 
élèves qui ne peuvent suivre les court. 
Leçon» partilières d’après arrangements. 

Patrons et modèles de toiles coupés 
sur mesures, Los derniers modèles en 
jaouette paletots etc. 

Les Elèves peuvent commencer en au¬ 
cun temps. Details sur demande à l’Eco¬ 
le. Leçons libres Lundi et Vendredi» 

Ouvert de 10 a. ni. a 5. p. m. 

284 RUE MAIN. 


Yoyâge de plaisir 

SUR LES 

Grand Lacs 


ours 


J. T. HUGGARD, avocat, 

Solliciteur, Notaire, 436. rue Main, Win- 
nipeg. Téléphone 335. 


Par les bateaux 
Arthabasca 

Alberta 

Manitoba 


C. HENRI ROYAL, avocat 

&c., 367 rue Principale, Winnipeg.—Au 
dessus du magasin Richard. 


A. J. H. DUBUC, AVOCAT 

Solliciteur, Notaire.—Chambre 313, Mc 
Intyre Block, Winnipeg. Téléphone 334 


Départ de Fort William 
pour Owen Sound, 

CHAQUE 

Mardi 

Vendredi 


M. C. CLARKE, L. D. S., — 

DENTISTE, 632, rue Main, Winnipeg, 
au-dessua du magasin de M. Geo. Craig. 


CE QUE VOUS VOULEZ 


C. P. BANNING, D.D.S., l.d.s 

DENTISTE 
204 McIntyre Block. 

Heures de bureau, 9-12 a. m., 2-6 p. m. 
Phone 110. 


donc, si votre montre a besoin de répara¬ 
tion», il est de votre intérêt de nous l’en¬ 
voyer ou l’apporter. 

Souvenez-vous que' nous n’employons 
que des ouvriers dé premier ordre, et 
qu’ils sont toujours sous notre contrôle. 


Dimanche 


JOSEPH LECOMTE, notai- 

RE.—Argent à Prêter. Terres à vendro 
dans toutes les paroisses du Manitoba. — 
366 rue Main. 


Coppespomdanee a Owen Sound 

POUR 

Toronto 

Hamilton 

London 

Windsor 

Et autres Villes de l’Est 


ready W ar ^robe 

342 ITain Street 
Winnipeg. 


Horloger et bijoutier, 

rue Main, Mclntyre Block 


GRAY A SMITH, 

ARTISTES PHOTOGRAPHES 


Montreal 

Toronto 

Ottawa 


Eugene Richard 

Managir. 


BAIN 


Ouvrage non égalé dan» toute la ville. 
Prix corrects. 

Avez-vous vu notre dernière nou¬ 
veauté ! 

Photo-Médaillon», et Photo-Bijouterie 
Acelier, 574rue Main, Winnipeg. 
Au-desau» du 44 Cheapside.” 


Exposition de Mode 
28 MARS 1900 

s 

Chapeaux de paille, 
bonnets. 

Magnifique assorti¬ 
ment de chapeaux gar¬ 
nis depuis $1.50 en mon¬ 
tant. 

On tire parti de vos 
garnitures. Nettoyage, 
teinture et frisage des 
plumes. 

Timbres de Commerce 

460 Rue Main, 

Winnipeg 


Enoore un Sinistre 


Les conservateurs de Toronto- 
Centre ont résolu de demander à 
l’honorable Hugh Macdonald, 
premier ministre du Manitoba, 
de se porter candidat au siège 
laissé vacant par la mort du re¬ 
gretté M. Ber tram. 


Les cendres des terribles con¬ 
flagrations de Hull et de Grand 
Mère sont à peine refroidies que 
nous enregistrons une autre 
calamité du même genre. 

Le coquet village de la Pointe 
Claire, l’une des places d’été les 
plus en vogue du Lac St. Louis, 
a été terriblement ravagé par le 
fen. 

Vingt-quatre maisons, y com¬ 
pris l’hôtel de ville et plusieurs 
hôtels et magasins, sont de\rçn- 
nes la proie des flammes. 

Le fen s’est déclaré à 3 heures 
dans un maison inhabi¬ 
tée, propriété de M. M. 
Paquette, hôtelier, de Montréal, 
sur la rue principalo et activées 
par un vent comme en connaiss¬ 
ent les habitants des rives du 
lac, les flammes se sont pro¬ 
pagées avec une rapidité effroy- 

aVkla Vial avant tout 8UT leur 


Ponr détails complémentaires 
s’adresser à. l’agent le plus pro¬ 
che du C. P. R, ou écrire à 

C. E. MCPHERSON, 

Gérant du Trafic, 
WINNIPEG. MAN. 


NOM PROPRE 

Le baume bhumal est juste¬ 
ment appelé le grand remède 
français. Il guérit toutes les 
affections de la gorge et des 
poumons. 63 


HORAIRE—A partir du 6 Mare 1900, 


Duluth et stations 
Est et Sud. 

A butte 

HELENA 

SPOKANE 


Station. 


8 30 8 30 8 30 s t Bonifaoe 16 20 ,o 4K 16 20 

9 00 9 00 9 00 15 45;$ $15 45 

9 20| 9 20 9 20 D? fr j£ e I» 16 g $1515 

10 0010 0010 00 st Anne H M ™ 14 45 

10 20 10 2010 20 Steinback 14 25 16 ^ 14 1° 

10 40 10 40 10 40 Lajjrpq 14 10 $ $ 13 30 

îî 50 ti S' 11 20 Marchand 13 30 16 80 

10 n2 ** 50 Sandilands 15 00 ^ ?? 

i? nn* 3 10 Woodbridg 14 00 3 00 

13 0013 00 Stimjnit 

43 “ Vassar 

14 i Sprague 


Un superbe canif à manche 
d’ivoire pour Dames ou Mes¬ 
sieurs, ou une chaine plaquée en 
or, ou une magnifique, paire de 
ciseaux plaquée, ou un riche 
portefeuille, on un coutean à 
beurre en argent ou une cuiller 
à sucre, ou cinq feuilles de mu¬ 
sique moderne et des centaines 
de splendides nouveautés de 
graude valeur (l’espace nous em¬ 
pêchant de les mentionner ici) 
avec un ordre de $1.00 par la 
malle de nos fameux thés ou ca¬ 
fés, cocoas, pondre à pâté, choco¬ 
lats, poivre moutarde, gingem¬ 
bre, etc, de 25c. 30c. 85c. 40c la 
livre. 

Un ordre de $2.00 par la malle 
vous donne droit à deux articles 
de la liste de $1.0') ou } douzai¬ 
ne de fourchettes solidement pla¬ 
quées en argent, ou des cuillers 
à thé, à soupe et à dessert, ou J 
douz d’assiettes en granité pour 
pâtés, un grand plat à sauce, une 
bouilloire à confiture, ou une ma¬ 
gnifique théière ou cafetière. 
Tous ces articles proviennent de 
la fameuse fabrique de Davidson. 
A votre choix 

Une seule commande vous 
convaincra de leur qualité excep¬ 
tionnelle et économique. Nous 
demandons des agents Envoyez 
des estampilles pour vous pocur- 
er notre grande liste de prix. 
Ecrivez-nous Choisissez vos 
prix, ou nous les choisirons pour 
vous. Une commande de 3 ou 4 
lb8 de n’importe quelle marchan- 


Tailleurs pour dames 

Costumes, vêtements jaquettes 

de dames. 

Longue expérience. 


Track End 


222 RUE MAIN - - WINNIPEG 


Départ Winnipeg a 8 hrs. chaque jour excep 
é Dimanche et Mercredi. « 


Monsieur parlant le» deux langue», dû* 
ment qualifie, muni île bonne» références, 
libre au commencement de juin, désire re¬ 
nouveler engagement dans école française 
de préférence. S’adresser à M. le Curé 
de Bruxelles. 


TJa Nouveau Saint 


Jeudi, l’Eglise catholique a 
ajouté un nouveau nom à la 
longue liste de ceux qui, par 
leurs vertus, ont mérité d’être 
placés sur ses autels et désignés 
à la vénération des fidèles. 

Jeudi, en effet a été canonisé à 
Rome le Bienheureux Jean- 
Baptiste de la Salle, fondateur de 
l’Institut des Frère s des Ecoles 
Chrétiennes. Il y a eu à cette 
occasion des fêtes grandioses et 
réjouissances dans toute la 
famille, aujourd'hui si nom¬ 
breuse de cet apôtre de l’instruc¬ 
tion populaire. 


HORAIRE—En activité depuis le 6 Decmebre 
1899. 


VENEZ VOIR LE 


Allant au sud 


Allant au nord 


Station» 


i,5> i: 

117 46 Gladstone 12 45 
17 20 Ogilvie 13 10 
16 60 Plumas 13 40 
16 05 Glenella 14 20 

15 40 Glencairn 15 00 

16 00 McCreary 16 40 
14 30 Launer 16 lô 
13 55| Makinak 16 46 
13 20 Ochre Riv. 17 20 

12 10 12 40 Dauphin 18 00 
Il 35 Valley Riv 

11 10 Sifton 

11 00 Sifton jet. 

10 35 Fork Riv. 

10 10 Gruber 

10 00 Winntoego 
Ethelbert I 


EVANS 


HORAIRE CONDENSÉ 


Pianos accordés. 800 Rue Main 


LIGNE PRINCIPALE 


Morris, Emerson, St. Paul, Chicago 
Toronto, Montréal, Spokane, Takoma, 

Victoria, San Francisco... .. 

Départ quotidien. 

Arrivée quotidienne... 


Glace! Glace 


vrai 


BRANCHE DU PORTAGE 


Hâtez vous de faire votre commande à 
la Cie Artic Ice. 487 rue Main. 

La saison commence le 1er Mai et finit 
le 1er octobre. 

Toute glace est intacte comme au 
jour où elle a été placée dans nos super¬ 
bes entrepôts, glacières munis des derniers 
perfectionnement. La glace mal emma¬ 
gasinée, a’abime durant l’eté ; l’acheteur 
s’y trompe, mais non pas votre réfrigéra¬ 
teur. 

Nous ne tenons pas de glace de ce gen- 


Portage La Prairie et points interme¬ 
diaires.. 

Laisse chaque jour, Dim exeté 4 30 p.m 
Arrive Lundi Merc. et Vend, 11 59 p.m. 
Arrive Mardi Jeudi et Sam, 10 36 a.m. 


Morris, Roland, Miami, Baldur, Bel; 
mont, Wawanesa, Brandon ; aussi 
Souris River branch, Belmont to 

Elgin.. 

Laisse lundi, mercredi, vendredi.... I 
Arrive mardi, jeudi «amedi. 


Superintendant 


Winnipeg 














































N. Richardson M. F 


Ce que dit, le “Temps" d’Ot¬ 
tawa du député de Lisgar : 

"Hier, c’était au tour de “l’E- 
vening Journal ” a féliciter M. 
Richardon pour la position qu’il 
a prise dans le dernier débat sur 
la violation de Brockville et Hu- 
ron Ouest. Or, dafis le cas ac¬ 
tuel, M. Richardson n’a pas été 
logique. D’après le “ Journal,” 
ce serait lui qui, le premier entre 
les députés libéraux, aurait pro¬ 
posé la nomination d’une com¬ 
mission d’enquête, et pourtant 
lorsque Sir Willrid Laurier a fait 
la déclaration qu’une commission 
de juges sera nommée pour faire 
une enquête complète sur des 
faits et gestes de ces jongleurs 
de gobelets qui se vendent au 
plus offrant, et qui en ce mo¬ 
ment sont les meilleurs amis des 
chefs torys, M. Richardson a vo¬ 
té contre son chef. Si c’est la 
marque d’un député, indépen¬ 
dant de différer d’avec ses chefs 
sur certaines questions et d’ex¬ 
primer librement et publique¬ 
ment ses opinions, ce n’est pas 
une marque de logique que de 
voter pour le parti opposé qui 
ne propose rien de mieux et qui 
quelquefois offre au pays une 
politique pire. Dans ces cas là, 
lorsqu’il n’y a pas de troisième 
parti, et lorsque le député qui a 
des idées particulières à faire 
prévaloir ne les exprime pas 
dans une motion pour laquelle 
lui-même et ses amis pourront 
voter, la conduite la plus logique 
serait de s’abstenir de prendre 
part au vote. 


$25.000 de marchandises 
consistant en habillement pour 
hommes et garçons, toutes sor¬ 
tes de bottines, souliers, cha¬ 
peau;*, fournitures, etc. 


Aussi Pantalons en étoffés Fran¬ 
çais fait sur mesure $5.00 


Une porte au Sud de l’Hetel 
Brunswick 


Nous avons engagé M. John Morris, coupeur de 
grande expérience et gradué de l’Ecole de Coupe de New- 
York. 


Avant décidé de ne plus 
vendres en detail toutes ces 
marchandises seront vendues 
sans réserves. 


Nous avons résolu de faire nos affaires 6tictement au 
comptant, et nous vous offrons une réduction de 30 pour 
cent sur tout HABILLEMENT et PANTALONS ou CU¬ 
LOTTES. Satisfaction garantie. 


$5.000 de marchandises se¬ 
ront vendues, étoffes a robes, 
flaneljette, toile a essuie-mains 
couvre - pieds, couvertes en 
soie. 


Assortiment de ja¬ 
quettes de printemps 
pour dames, achetés à 
60c dans. la piastre se¬ 
ront vendus à $1.70, 
2.00, 2.50, 3.00 et 4.95 
presqu’à moitié prix. 


Winnipeg 


Ici on parleTraquais 


u ne grande occasion 
vous procurer de bonne 
chandise. 


tête violents ou nerveux, le man¬ 
que d’appétit, des douleurs au dos 
ou aux reins, des palpitations de 
fatigue constante. Si nous éprouvez 
quelqu’un de ces syinptoômes, c’est 
un signe que le sang et les nerfs 


250 caoutchoues an¬ 
glais pour hommes, col¬ 
let de velours, magnifi¬ 
quement doublés, arti¬ 
cle innusable se ven¬ 
dant ordinairement à 
♦7 .00.. Nous les ven¬ 
drons à |2.95. 


suostituts ne conviennent pas: plus 
que cela, sont généralement dan- 

f ereux. Quand vous achetez les 
ilules Roses du Dr Williams pour 
les personnes pâles, assurez-vous 
que le nom au long est sur l’envel¬ 
oppe qui entoure chaque boite. Si 
votre marchand ne les a pas, elles 
vous seront envoyées franco, à 50 
cents la boite, ou six boîtes pour 
•12.50, en s’adressant à la Dr Wil¬ 
liams’ Medicine Co., Broekviile 
Ontario. 


Vente commençant le 4 mai 
tout les après midi a 2 heure, 
et le soir a 7 hrs. 30 jusqu’à 
ce que le stock soit vendu. 


47 Caoutchoues noirs 
valant $4.50 pour $1.95. 


En France 


100 pantalons de tra¬ 
vail pour hommes, soli¬ 
de. épais valant $2.00 
vendus à 75. 


M. C. Phaneuf 


Le résultat inattendu des élec¬ 
tions municipales de Paris laisse 
la France dans un état d’incerti- 
ture politique que la réouverture 


On demande un instituteur ou institu¬ 
trice pour le district scolaii e catholique de 
St. François Xavier Ouest. 

Les applications seront iecues jusqu’au 
2 de juillet. 

On existe au moins un certificat de 3ième 
classe; et pouvoir enseigner le Français et 
1 Anglais. 

-Adresser à M. Alexandre Lafrenière, 
Secrétaire, Pigeon Lake, P. O., Man. 


MARCHAND DK 

EFI0ERIES, PROVISIONS, FARINE, SON 

Marchandises de choix 
Bon marché 

Une visite est Sollici¬ 
tée 

852 RUE MAIN - - - - WINNIPEG 

àlp. Phaneuf gerant 


de la Chanbre des députés, de- Williams. 

maiu, ne tardera pas sans doute Parmi celles pui ont rendu m 
a éclaircir. Les nationalistes, témoignage non sollicité dès bien 
encouragés par leur succès pa- faits quelles ont retirés de cé 
raissent déterminés à amener la grand remède, se trouve Mme Jas 
chute du cabinet Waldeck-Rous- Hughes, de Dromore, I. P. E., une 
seau. Eu cela, ils sont, assurés dame qui possède le respect et 
de 1 appui des républicains mé- l’estime de toutes celles qui la con- 
contents, qui, avec M. Méliue, naissent. Mme Hughes parle de sa 
ex-premier ministre, voient d’un maladie et de sa guérison comme 
mauvais œil la couleur so ialiste 8,, it: “Jusqu’à il y a environ quatre 
donnée à la politique miuisté- ans » i ai toujours joui d’une bonne 
rielle par l’influence prépondé- san ^> e t je passais pour avoir une 
rante de M. Millerand, ministre une t° rte constitution. Alors, je 
du commerce, et la faveur mon- commen V a i à affaiblir, je souffrais 
trée par le ministère à l’endroit de g raves maux de tête, et souvent 
des Dreyfusards. J® violentes douleurs dans la 

La faction des républicains 1 1 gio ? du coeur ’ 9 ue I e ne P ou ' ais 

modérés, conduits par M.Méline r ,? ir . à soulager que par des 

a une grande influence et ce a PP llcat,ona chaudes. Mon estomac 
sont les votes de ses adhérents “ e d< T ait au ? si beaucoup de 
qui a changé la situation aux , t ne sem da,t P aa rem P'ir 
élections municipales de Paris, f 68 . to . nctlons ordinaires. Ja survis 
On croit de plus en plus à l’ave- ! { ra,fcement d un médecin habile, 

nement de M Méline avec une et ^ q , Ue - Je fus8e sous ses soins 
politique d’apaisement M Méli P eIK ) ant Pleurs mois, je devenais 
ne est c„ÏÏ,“pl | t <leplusenplusfaibtejusqu’àçequen- 

reviviscence de l’affaire Drev îT Jousse incapable de laisser le 
f us traire Urey- lit. Alors.je fis venir un autre méde- 

On annmmn 1 • ht cin dont le traitement,bien que long 

cha “d rdemanHA de quel ^ es huifc ulois - ™ 

me,tdelm fi aU ,- ouvreQe - '«eut inutile. J e pouvais à peine 
ment de h confier la mission tenir ma tête droite, et j’étais s, 

p Bn f arfair - e jî e ? res ol tat de la ré- nerveuse que je criais la moitié du 
ente expédition française au lac temps. Mon état ne peut mieux se 
JLehad et de mettre l’influence décrire qu’en le qualifiant de 
française dans 1 Afrique-Sud sur pitoyable. Vers ce temps-là, une 
une base plus solide. amie m’apnorta un iourna’ Hnnn 


44 habillement d’hom¬ 
mes en serge bleue tout 
laine a vendre pour 
$4 .75 le complet. 


100 douzaines de che¬ 
mises bines et blancs 
pour tous les jours, a 
vendre pour 45 la che¬ 
mise. 


L assemblée annuelle des actionnaires 
do la Cie ‘‘Manitoba Dairy Limited.”-- 
aura lieu ou bureau de la Compagnie le 
Samedi 2(1 mai a 3 heures de l’après midi. 
Wiimipeg le 25 avril 1900. 


Une bonne montre 


200 douzaines ove- 
ralls pour hommes 
malgré l’avance des 
prix nous les vendons 
à 75. 


POUR $8.75 


SOLIDE BOITIER 
Gardant bien le temps 
garanti ponr un an. 


Ceremoi ies funenaire 
Embaumeurs 


Thos. J. Porte 


ue plus en vogue comme entrepre 
neurs de pompes funèbres et embau 
meurs, ouvert nuit et jour. 

613 Rue Main Winnjpeg, 

En face le City Hall. 

Ordre par télégraphe exécutés avec 


BIJOUTIER 


404 RUE MAIN, 

WINNIPEG, 


Une excellente sorte 
de chaussures de travail 
pour hommes à 95c c’est, 
sans contredit, le soulier 
le meilleur marché dans 
Winnipeg. 


romptitude 


Phone 1239 


ENSEIGNE DE L’AIGLE 


On parle français 


Consultations gratuites 


Nous avons nn assor¬ 
timent complet de ma¬ 
gnifiques souliers et 
bottines de femmes, 
ainsi que sonliers pour 
garçons, et jeunes gens 
à des prix qui feront 
baisser le marché. 


Les personnes malades qui 
désireraient consulter nos niédeeins 
spécialistes, feront bien d’écrire 
pour notre blanc de questions 
Nous ne chargeons absolument rien 
pour les conseils donnés. Nos 
médecins soignent les hommes et 
ies femmes également. La Cie 
Médicale Franco-Coloniale, Dropri- 
ètaire des Pilules de Longue Vie 
du Chemiste Bonard. 

No. 202 Rue St Denis, Montréal 


AVIS est parla présente donnée qu’une 
Application sera faite au Parlement du 
Canada à la présente Session par la 
Ville de Winnipeg pour une loi autorisant 
la dite Ville à utiliser et à rendre profita^ 
ble le pouvoir d’eau de la Rivière Asaini- 
boine, ainsi qu’à creuser, construire et en¬ 
tretenir tous les ouvrages nécessaires pour 
cet objet; à utiliser oc pouvoir d’eau pour 
les fins municipales; à faire les réglèments 
et les échelles de tarif, pour l’usage du 


]*<Hit paraître tant de femme* plus vieilles 
qu'elles ne soitf. 


Ils sont la source féconde de maux 
de tête, désordres nerveux, dou¬ 
leurs au dos et aux reins et de 
sensation de fatigue constante 
qui affligent tant de femmes. 


Ne manquez pas de 
venir nous voir, quand 
ce ne serait que pour 
voir. Nouvelles mar¬ 
chandises sur les comp¬ 
toirs chaqne jour durant 
la vente. On rend l’ar¬ 
gent si les marchandi¬ 
ses ne conviennent pas 


dit, par toute personne ou corporation; 
de passer contrats pour la construction 
des ouvrages; d’acquérir par achat, expro¬ 
priation, ou location, tout terrain ou autie 
propriété nécessaires pour les dits irai» 
vaux où affectés par eux; et d’utiliser le* 
pouvoirs actuellement en sa possesssion 
où qui pourront par la suite venir en sa 
possession comme corporation municipale, 
pour toutes et telles fins. Et que la dite 
loi autorise le Gouvernement Générsl du 
Canada à approuver le dit ouvrage sans 
réquérir obligation, pour la construction 
d’écluse ou autre travaux aux fins 
de navigation, et à donner pouvoir 
à la dite ville de transfer et céder 
à toute compagnie ou personne, 
tout ou partie des droits, franchi¬ 
ses, et pouvoirs de la ville^ concernant la 
construction, la possession, la mise en 
operation et la location des dits travaux. 
HOUGH & CAMPBELL. 

Solliciteurs pour les Requérants 
daté Wiunipeg, 29 Mars 1900, 


cl innom- de six mois de traitement, alors que 

leurs j’étais aussi bien que je ne l’avais HRirc 
re n ont- jamais été de ina vie, et depuis, i,ai jflÉpSU 

e pour toujours joui de la meilleure santé. KKfljH^ 

mais ces Je ercis qu’il y aurait bien peu de IjlfB- 
ut leur femmes souffrantes de par le 
•’eux. A, monde, si elles faisaient comme j’ai ÉTÉS 
ennuis tait, — essayer consciencieusement Tousios 
femmes les Pilules Roses du Dr Williams.” 

t. Leur Un remède qui n’agit pas con- ibiSS^r 
1 sentir venablement est pire que celui qui a v 
aux de n agit pas du tout — bien pire. Les 1 Dr. Dalton’ 


"Y 11 par notre nouvelle in ven- 

Il h^”!. UetS de rtaissat, ce seuls sont 
es bourdonnements d'oreille cessent hsmé- 
nv <‘Z votre cas. Examen et conseil 
VOUS ff aérir che * vous à un 

laral Instituts, 5 cuicAM ii^*- 


Une porte au Sud de l’Hotel 
Branswiek 



















(Suite de 1a 2èmepage.) 

période, l’Impérialisme consti¬ 
tuait une sorte de lien moral, 
qui réunissait tous les sujets de 
l’immense empire britannique, 
bien plus étroitement, bien plus 
indissolublement, que ne pour¬ 
ra jamais le faire aucune consti¬ 
tution. 

Il y avait communion de sen¬ 
timents : 

Chez les uns, la voix du sang, 
chez les autres, la reconnais¬ 
sance, chez tous, un tantinet 
d’orgueil fort légitime, celui 
d’appartenir au plus vaste em¬ 
pire qu’ait jamais éclairé le so- 


La Cie CANADIAN DAIRY SUPPLY, Montréal, 

Succursale, 2î)6 rue King W inni|*g. seuls ■ 

agents au Canada pour les ECRE- 

ME USES DK LAVAL. Ægâ 

Les machines Alpha tiennent toujours la tête de la liste, et KjK, 
il suffit de les connaître pour les apprécier. Les agents de ma- WlMl 

hines à bas prix vous disent que les leurs sont “tout aussi bon- Br gJl \ 

nés," qu'aucune autre, mais jamais vous ne les entendrez les jâm~JËémesB* 
comparez aux Alpha, car ils savent que l’Alpha est la meilleure 
de toute*. Le mécanisme est de première qualité, durable; 1rs "*• 

meilleurs écrêmeuses connues. Les ecoles de laiterie sontuna- BT 

nimes sur ce poipt. Nous ne prétendons point quel e lait écrémé m M 

qui soit de l’Apha est meilleur p«*ur ïes veaux que celui des au- 
très machines; une telle prétention signifie simplement ou’il 
reste trop de matière grasse dans le lait écrémé, et quand le . • 

beurre se vend 20c la livre; le lait est insuffisamment écrémé une nourriture tropdispen- 
dieuse pour les veaux*. Quand une machine atteint 01 et 02 points avec de la crème 
épaisse de lait froid, on peut s’attendre à des résultats surprenants. Venez, exami¬ 
nez, rendez vous compte et vous n’aurez point à regretter de no pas vous être décidé 
trop vite. 

Demandez les circulaires et le détails des prix à 


RICHARD & CO 


MARCHANDS DK VIN 


366, rue Main, Wnnipeg 


L’apogée de l’Impérialisme 
■ considéré comme sentiment, fut 
atteint lors de la guerre hispano- 
américaine, car l’impulsion en¬ 
thousiaste qui fut sur le point 
de jetter dans les bras les uns 
des autres, américains et anglais, 
procédait directement du même 
ordre d’idées*» 

Le Pan-Saxonisme était l’ex¬ 
pression suprême du sentiment 
qu’évoquait le mot, Impérialis¬ 
me. 

C’était aller trop vite en be- 
• sogne, et le contre-coup de 
l’échec subi par le Pan-Saxonis¬ 
me, se fit sentir sur Impérialis¬ 
me lui-même. 

Il fallut la guerre du Trans- 
. vaal pour donner une vigueur 
nouvelle à l’Impérialisme. 

Le sang anglais répandu sur 
les Kopjes de l’Afrique du Sud, 
infusa ■ une vie nouvelle a la 
plante qui languissait et mena¬ 
çait de s’étioler. 

Les espoirs indécis, les aspira¬ 
tions vagues, se précisèrent dès 
lors, se matérialisèrent sous une 
forme tangible, facilement com¬ 
préhensible de tous : la coopé¬ 
ration aux combats de l’Angle¬ 
terre. 

La formule s’imposait d’elle- 
même, à l’esprit du peuple han¬ 
té par le sentiment de 1 Impéria¬ 
lisme. . 

(A suivre.) 


The Canadien Dairy Snpply Company 

236 RUE KING 


le® plus nouveaux, soit que vous vouliez rafraichir une 
chambre, ou renouveler le papier de votre maison. Comme 
de raison vous voulez cependant que ce soit au plus bas 
prix possible, que puisse coûter un ouvrage bien fait. Nous 
croyons que vous trouverez tout cela chez nous; et pour la 
qualité des fournitures et pour celle de la main d’œuvre. 
Notre intérêt même nous conseille de ne livrer aucun ou¬ 
vrage qui ne soit à l’abri de tout reproche. Nous sommes 
ici pour vous satisfaire et nous désirons que vous nous don¬ 
nerez l’occasion de vous prouver que ce ne sont pas là pa¬ 
roles en l’air. 

Demandez des échantillons. 

Encadrements de tableaux. 

C. B. SCANTLEBURRY, 

496, Rue Main 
Près du magasin de Tapis de Banfield. 


WINNIPEG 


AYEZ TOUJOURS PRESENT A L’ESPRIT 


SI VOUS VOULEZ BATIR 


LA MOINDRE CONSTRUCTION 


IL EST DE VOTRE PLUS GRAND INTERET 


D ECRIRE A 


BANNING, 

& Company, 

• * , , 

POUR CONNAITRE 

Les prix de leurs bois 


Reglements des ïïomesteads. 

/ 

Toute section Numéro pair des Terres de la Couronne non affectées 
ou non réservées, excepté les Numéros 8 et 26, pourra être prise en 
Homestead, par toute personne chef de famille, ou aucun homme au- 
dessus de 18 ans, à raison d’un quart de section, soit 160 acres 


La situation en Chine prend 
une tournure alarmante. 

Depuis quelques temps, la 
révolution a éclaté dans le cœur 
même de l’empire ; les révoltés 
s’appelent les Boxers ; ils con- 


L’ntrees 


L’entrée peut être faite personnellement au bureau des Terres du 
District, ou sur application au Ministre de l’Intérieur, à Ottawa, ou au 
Commissaire d’immigration à Wiunipeg. Elle peut être faite par une 
autre personne autorisée. Le prix d’entrée régulier est de $10 pour tout 
terrain déjà occupé. Il sera chargé en sus $5 ou $10 pour rencontrer les 
dépenses de cancellation et d’inspection. 


La MAISON 


COLLIN & FILS 


Conditions a remplir, 


ST. BONIFACE, 


Culture et résidence pendant 3 ans sont requises, et pendant ce 
temps le colon ne peut être absent pendant six mois, en aucune année 
sou? peine de perdre ses droits 

Application pour Patente. 

Application pour patente put être faite au bout de trois ans„devant 
Paient local, ou l’inspecteur des Homesteads ; en ce cas, les frais sont 
de $5 II doit donné avis par écrit, six mois d’avance, au Commissaire 
des Terres de la Couronne, à Ottawa, de l’intention de faire telle appli¬ 
cation pour cette patente. 

Imormations. 

Les immigrants pourront recevoir à tous les bureaux de Terres de la 
Couroune l’information des terrains disponibles et libres de charges. 
Aide et assistance seront données pour trouver les terrains désignés, 
aussi bien que des informations complètes sur le bois, le terrain, le char¬ 
bon, les lois minières, ainsi que toute copie des lois et des règlements. 

Les mêmes renseignements peuvent être obtenus sur application au 
_ H 1. rUrmrLnnent de l’Intérieur, à Ottawa, ou au commissaire 


vous offre 


une occasion exceptionnelle 


monter votre maison 


EN ARGENTERIE 


AVIS AUX MENAGERES 


Pour tout achat que vous faites chez nous, vous recevez un coupon 
représentant 10 pour cent d’escompte ; avec ces coupons vous avez droit 
de choisir parmi tout un lot magnifique d’argenterie. 


ASSORTIMENT COMPLET 


GRAIN, FARINE, SON, GRU 


LE MEILLEUR CERTIFICAT 

Il n’est pas besoin de certifi¬ 
cats écrits pour prouver l’effica- 
cite du baume bhumal contre la 
toux, le rhume, la bronchite. 
Tout le monde sait ce qu’il 
vaut. 64 


Nous achetons tous les produits de la ferme au plus 
marché, en argent. 

N’oubliez pas 1 endroit. Q t 

Avenue Provencher, t 

COLLIN & FIL 

































La ville de St. Boniface ven¬ 
dra à l’enchère le 12 juin pro¬ 
chain tous les lots qu’elle a ac¬ 
quis pour taxes. 

La vente des terrains pour 
arrérages de taxes de la ville de 
St. Boniface est fixée au 30 juil¬ 
let prochain. 

Le conseil de ville de St. Bo¬ 
niface demande des soumissions 
pour un puit artésien dans le 
quartier No. 4. 

M. J. B Leclerc propriétaire 
du magasin Le Bazar à St. Boni- 
face, informe le public qu’il ven¬ 
dra à réduction jusqu’au 24 juin 
prochain. 

La soirée que les dames de St. 
Bonifaçe ont donnée hier soir au 
Collège de St. Boniface à été des 
mieux réussie et les recettes 
sont très favorables. 

L’excursion annuelle de la 
Western Press Association est 
parti mardi dernier pour uu 
voyage de 15 jours aux Etats 
Unis et différentes partie du 
Canada. Bon voyage 

MM. Allaire et Bleau mar¬ 
chands de ferronneries à St. Bo¬ 
niface doivent déménager leur 
magasin la semaine prochaine 
dans le blork de M. J. B. Lauzon 
où ils occuperont deux magni¬ 
fiques magasins. 

Tous les canadiens-français 
de Winnipeg sont priés d'assis¬ 
ter à une assemblée de l'Associa¬ 
tion St Jean Baptiste qui aura 
lieu dimanche prochain à l’Eco¬ 
le des frères Ste. Marie à 2.30 
p m., afin de compléter l’orga¬ 
nisation pour le 24 juin pro¬ 
chain. 


En fies d. 1» giw in N. P. Winnipn* 


Comment une dame bien connue d’Iverness, Que., fut guérie. 

Pas d’appétit, une digestion difficile ou pénible signifie que tout le canal alimentaire est 
gravement dérangé et l’on en trouve la preuve dans les symptômes sui vants : La langue se charge, 
les intestins dans la plupart des cas se constipent tandis que dans d’autres la constipation alterne 
avec la diarrhée bilieuse. Le système nerveux trahit une agitation anormale et les maux de tête 
deviennent fréquents. Si les symptômes sont laissés à leur développement, l’on ressentira ensuite 
rapidement une faiblesse corporelle très grande, uu abattement nerveux extrême, "et tous les signes 
d’ébranlement général des organes de la vie, battements de cœur, affaiblissement du pouls, de 
l'anxiété et une inquiétude grandissante. Si vous souffrez de n’importe quels maux d’estomac, 
ne retardez pas à commencer le traitement. Cette malaladie est docile au traitement car il'a été 
prouvé que dans ses manifestations les plus graves, elle cédait vite aux effets produits en quelques 
semaines, par les Pilules de Longue Vie du Chimiste Bonard, dont quelques doses produiront 
invariablement plus d’effet qu’un traitement prolongé avec tout autre remède. Ces Pilules ont été 
prises avec avantage dans bien des cas considérés comme incurables et pour lesquels d’autres 
médicaments avaient été pris inutilement." * Tel fijt le cas de Mme Henderson. Elle avait essayé 
nombre de remèdes et n’obtint de guérison qu’après avoir suivi un traitement avec les Pilules de 
Longue Vie du Chimiste Bonard. 

‘ Elle souffrit pendant des annnées d’abattement 
flWplfoy** ffilpIffirV- \ général, sa constitution était presque épuisée. Elle fut 

.. soignée pour des maladies de cœur, de nerfs etc., mais 

Si r A p,,-,- ç . ® y ; son mal était la dyspepsie, sa nervosité et son abatte- 

S mgCt jANTE- s £ ment n’était que les symptômes de cette maladie. 

jja.. •- Lisez sa lettre et suivez son exemple : 

W .-i.. . • PI Il y a quelques mois, dit-elle, je perdais la santé satos 

ivoir la cause. Te ne pouvais me rappeler 


Le but de ce'restaurant. est de fournir 
des repas de première qualité, à des prix 
modérés ; le besoin s’en faisait sentir de¬ 
puis longtemps dans ce quartier. 

Dejeuners, Lunches, Diners, et Thés, 
aux heures habituelles.—Repas préparés 
rapidement sur commande. 


Salles séparées pour dames, et per 
sonnes désirant être seules. 


Confiserie, Fruits de saison. Cigares 
cigarettes et Tabacs. 


'LFI. 1 V"fW / que je puisse en savoir la cause. Je ne pouvais me rappeler 

.. aucune circonstance où m’étant exposée, je puisse attribuer mon 

mal à ce fait. Je ne ressentis d’abord aucune douleur, rien que de l t faiblesse entraînant l'affaiblissement moral 
et l’abattement Mon appétit et ma digestion étaient mauvais, nia force primitive commença à disparaître. Je 
souffrais de maux de tête et d’iusomnie. La vie me devint un poids et un fardeau et je ne prenais plaisir à rien. Je 
consultai des médecins, essayai nombre de remèdes, mais tous ces traitements ne produirent pas de bons résultats. 
Tel était mou état, quand il y a un mois, on me recommanda vos Pilules et je commençai à les prendre ponctuel¬ 
lement, suivant en même temp9 les conseils de vos médecins. En moins de deux semaines, j’éprouvai beaucoup 
de soulagement. Avec ce grand changement, je vis mou appétit renaître, et mes vivres ne me fatiguèrent plus. 
Néanmoins, je continuai de prendre les Pilules pendant deux semaines encore et je ne cessai le traitement que 
lorsque je me sentis aussi bien et aussi forte que jamais. Depuis, je n’ai pas été malade, ma santé est complètement 
rétablie et je puis de nouveau vaquer à mes occupations, grâce aux Pilules de Longue Vie du Chimiste Bonard, 

(Signé) IRA W. HENDERSON. 

En regardant autour de nous, nous sommes surpris de voir si peu de personnes en santé. Le plus grand nombre 
est victime d’une maladie des organes de la d' -estion—la dyspepsie.—A ceux-là nous affirmons en toute confiance que 
les Pilules de Longue Vie du Chimiste Bonard soüt le remède qui les ramènera à la santé. 

Pour créer l’appétit, restaurer les constitutions débiles, enrichir le sang, dissiper l’abattement physique en 
général, rien ne peut être comparé à ce remède simple, sûr et efficace. 

Ceux qui sont en quête de santé ne doivent pas se décourager, mais doivent écrire immédiatement à nos 
Médecins qui leur donneront des conseils pratiques gratuitement. Ils devraient aussi commencer à prendre les 
Pilules de Longue Vie du Chimiste Bonnrdet seront rapidement rendus à leur pleine vigueur, à la santé, au bonheur. 

rnVSITI TiTfAMÇi CD STÏTÏTE’S! Les personnes qui désireraient obtenir dea conaeits de nos médecin» 

vl/i»OlJ L * * » 1 llfiiij luis CiO spécialistes sur leur maladie, devraient écrire immédiatement pour notre 

blanc de consultation, ainsi que pou»* notie livre *• La Prolongation de la Vie,” que noua leur enverrons absolument pour rien. 
Nos Médecins Spécialistes soignent les hommes et 1rs femmes également. * 

Les PILULES DE LONGUE VIE DU CHIMISTE BONARD, se vendent dans toutes les bonnes pharmacies, au prix de 50 cts la boite 
ou 6 boites pjur $2 5 *. Exigez sur lu boite la signature : BONARD, Chimiste. Si votre fournisseur habituel ne les a pas, nous 
les envoyons iranco sur rècept on du prix. 

LA COMPAGNIE MEDICALE FRANCO-COLONIALE, 202 Rue St-Denis, Montréal. 


Avis public est par les présentes donné 
qu'une vente aux enchères des Terres 
d’Ec«»le. aura lieu aux endroits suivants de 
la Province de Manitoba, aux dates ci- 
dessous mentionnées, savoir. 

Brandon, Vendredi, 1 juin 1900, à 1 p. ni. 

Virden, Lundi, 4 juin 1900, à 10 a. m. 

Carberry, Lundi, 4ijuin 1900, à 10 a. m. 
o Oak Lake, Mardi, 5 juin 1900, à 1. p.m. 

McGregor, Mardi. 5 juin 1900, àlp.m. 

Morden, Mardi, 5 juin, 1900 à 10a. m. 

Portage la Prairie, Mercredi, 6 juin 
1900, «à 10 a. m. 

Miami, mercredi, 6 juin 1900, à 1 p. m. 

Souris, Vendredi, 8 iuin. 1900. à 1 


Les liberaux de Selkirk 


Gladstone, Vendredi, 8 juin, 1900, à 1 
p. ni. 

Emerson, Vendredi, 8 juin, 1900, à 10 
a. m. 

Birtle, Lundi, 11 juin, 1900, à 10 a.m. 

Minnedosa, Mardi, 12 juin, 1900, à 1 
p. m. 

Cryptai City, Mardi, 12 juin, 1900, à 1 
p. m. 

Rapid City, Mercredi, 13 juin, 1900, à 
1. p. m. 

Killarney, Jeudi,,14,.jujn, 1900, àl 
p. m. 

Boissevain, Samedi, 16, juin, 1900, à 
10. a m. 

Deloraine, Mardi, 19 juin, 1900, à 1 
p. ni. 

Melita, Jeudi, 21, juin, 1900, à 1 p. m. 

Bal dur. Lundi, 25 Juin, 1900, à 1 p. m. 

Holland, Mercredi, 27, juin, 1900, à 10 
a. m. 

Winnipeg, Vendredi, 29, juin, 1900, à 
1 p. m. 

NOTICE—L’heure de la vente devra 
concorder avec l’heure des chemins de fer 
locaux. 

Les terrains mis en vente sont situés 
dans les parties les mieux habitées du 
Manitoba, avec bonnes facilités de che¬ 
mins de fer et de marchés, et compren¬ 
nent quelques unes des terres de culture 
les plus estimées de la Province. Les ter¬ 
res seront mises en vente par quart de 
section, excepté dans quelques cas où elles 
ont été divisées en lots; elles seiont sou¬ 
mises à la mise à prix fixée sur les listes 


Une convention des libéraux 
du comté de Selkirk a eu lieu la 
semaine dernière à Stonewall, en 
vue de compléter l’organisation 
du parti, pour les prochaines 
élections fédérales. 

M. Macdonell le député actuel 
de Selkirk, et M. A. F. Martin 
ont pris la parole et prononcé 
des discours fort applaudis. 

M. John Sutherland, de Kil- 
donan a été élu président de l’as¬ 
sociation libérale pour le comté 
de Selkirk. M. A. F. Martin vice 
president représentant, de la di¬ 
vision de W oodland ; pour Mor¬ 
ris M. J Parker. 

Ont été désignés pour faire par¬ 
tie de l’Exécutif dans Woodlands, 
parmi la population-française, 
MM. Joseph Forget, Norbert, 
Todd, John Morrison, Isidore 
Zaste, Pierre Lavallée, Wenceslas 
Desjardins, François Dérocher, 
Victor Coutu, David Henry, E. 
Trudel, Alex de Laronde. 

Avant de lever la séance une 
motion de censure a été votée 
contre la “Tribune” en voici le 
texte. 

“Attendu que la “Tribune” de 
Winnipeg, à adoptée une attitude 
d’hostilité envers les meilleurs 
intérêts du parti libéral, alors que 
si ce parti devait perdre le pou¬ 
voir, la conséquence en serait dé¬ 
sastreuse par les plus impor¬ 
tants intérêts du Dominion, 
car nous serions a la merci 
des “grands prêtres de la protec¬ 
tion ” ; attendu qu’il est de toute 
nécessité de faire connaître à tons 
les libéraux l’attitude condamna¬ 
ble de ce journal, afin de préve¬ 
nir un usage déloyal des senti¬ 
ments parus dans ce journal ; En 
conséquence, nous, les Liberaux 
du comté fédéral de Selkirk, réu¬ 
nis en assemblée, répudions, ici 
la “Tribune” de Winnipeg, et 
déclarons que ses articles et ses 
opinions ne réprésentent point 
réellement les actes et les prin¬ 
cipes libéraux, mais sont calcu¬ 
lés pour amener la défaite de ce 
parti, au détriment des intérêts 
véritables du reste du Canada.” 

Cette motion a été votée à l’u 
nanimité moins deux. 

La prochaine rénnion aura lieu 
à Winnipeg sur convotcaion du 
President. 


Comme 


Entrepreneur de Pompes 


Funèbres et Embaumeurs 


| i C’est un tonique 

il || stimulant qui ai- 

î guise l’appétit, sans 

W I H ■ jamais fatiguer les 

F organes digestifs. 

C’est un vin géné¬ 
reux qui réchauffe l’estomac et le prépare au travail de la 
digestion. Sous l’influence de ce tonique apéritif, le palais 
retrouve aux aliments une saveur oubliée, les sucs gastriques 
se renouvellent et reconquièrent leur efficace énergie et la 
faim qui est l’assaisonnement de tous les mets se fait sentir 
à chaque fois que l’heure du repas sonne. 

BOIVIN, WILSON & CIE, Montréal seuls agents pour le Canada et les Etats-Unis 


AVIS est donné par les présentes de 
l’application qui sera faite au parlement 
du Canada afin d’obtenir un acte d’incor¬ 
poration pour une compagnie qui sera con¬ 
nue sous le nom de '‘The Accident &Gua- 
rantee Company of Canada 1 ’ et dont le but 
serad’assurer contre les accidents en géné¬ 
ral, y compris i assurance contre les mala¬ 
dies, et la garantie^ Guarantee Insurance. 

•JOHN F. MACKIE. 

Procureur pour les Requérants. 
Janvier 11 1900. 


de vente. 

Elles seront vendues sans égard pour 
les personnes qui pourraient les occuper 
illégalement, mais ces personnes, au cas 
où elles existeraient, auront droit à une 


EN VENTE CHEZ 


365 Hue Main, Winnipeg 


CHANGEMENT D’ADRESSE 

PAUL SALA 

Le pbçijiaire marchand de 
Vinfc, vient de transporter 
son magasin pour cause d’a¬ 
grandissement de ses affai- 

res.- 

546 MAIN ST. 

Environ 100 verges Nord 
de son ancienne place. 

DE L’AUTRE COTE DE LA RUE 

La même attention est 
donnée aux commandes 1 peti¬ 
tes ou grandes. 

ON PARLE FRANÇAIS, ANGLLAIS, 
A LLEMAND. 

PAUL SALA, 

Maintenant 546 Main St. 

Téléphoné 241. 


second paiement vienne a échéance; les 
autres paiements se feront annuellement a 
la même époque. 

A VIS— Les f>aiements doivent être faits 
en monnaie courante. 

Les Scrips et Warranta pe seront pas ac- 
ceptés. 

La liste des terres à vendre, avec tous 
les détails, peuvent être obtenues sur de¬ 
mande faite au secrétaire du Département 
de l’intérieur à Ottawa; ou àJ. W. Green- 
way, inspecteur des Terres d'Ecole, Cris¬ 
tal City, Manitoba; ou à tout agent des 
Terres de la Pu ssance dans le^ Manitoba. 

Par ordre* 

PERLEY G. KEYES 

Secrétaire. 

Departement dt l’interieurl 
Ottawa* 1 Mai, 1900. J 


Tout homme qui écrira au “State Medi 
cal Institute” N« * 721; Elektron Buildings 
Fort Wu y ne, Ind., obtiendra gratuites 
ment un paquet du plus remarquable de 
Remèdes Home remède qui a guéri de, 
milliers d'hommes souffrant depuis des an¬ 
nées des effets de la faiblesse sexuelle, 
résultat des excès de jeunesse, perte pré¬ 
maturée de force ou de mémoire, faiblesse 
del’épine dorsale, varicocèle et étiolement 
des organes. Envoyé sous enveloppe fer¬ 
mée. Ecrivez de suite. 


A ROUES CAOUTCHOUTEES 


de DENIS DAOUST 


The City Hack and Livery Stables 174 
et 176 Av. McDermot Est. En face du 
4 4 Free Press” îu 


Ouvertes jour et nuit. Location de voi¬ 
tures. Téléphone 141 


" . -y - ■ ■— —- 1 — 

POUR LES NOCES, 

GRATUITS FOUR HOMMES 

LE CÉRÉMONIES, 

LES PROMENADES, 


Demandez 

•*—L 

. • ‘ ‘ • J 

La Nouvelle Voiture 


















